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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 12/08/2015         4974,47
DOW JONES 12/08/2015        17402,84

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1155                   1USD = 588,039 1 USD 624,145                                                           
1,4467                     1CAD = 453,416 1 CAD             477,319
138,4500                 1JPY  = 4,738 100 JPY 492,680
0,7149                     1GBP = 917,551 1 GBP 955,377
1,0864                     1CHF = 603,790 100 CHF 63220,33
14,2173                   1ZAR = 46,138 100 ZAR 4797,79
10,8058                   1MAD =                           60,704 1MAD              63,12
7,1234                   1CNY = 92,085 1CNY 94,85

DEV
XAF
USD
CAD
JPY
GBP
CHF
ZAR
MAD
CNY

FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
12-Août : 49,74

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 12/08/2015

TANDIS que certains dé‐partements de l'adminis‐tration publique sont à larecherche de locaux pou‐vant abriter leurs bureaux,d'autres, "inancés à coût demilliards de francs, sont,aujourd'hui, à l'abandon, etservent de repaires auxbrigands, et de gîte pourles sans‐abris. Le cas duCentre des métiers de lapêche et de l'aquaculture,créé en 2007 et situé à laPeyrie, dans le troisièmearrondissement de Libre‐ ville. Cette initiative du gouver‐nement gabonais, qui vise la formation des pêcheurset des aquaculteurs aux nouvelles techniques ainsi qu’à la technologie mo‐derne utilisées dans lapêche et l’aquaculture, n'est plus que l'ombred'elle‐même. Les étangsdédiés à la pisciculture

sont asséchés, les bureauxen décrépitude, et le per‐sonnel en vadrouille...A l'occasion d'une visite decette infrastructure censéeappuyer la politique dugouvernement en matièrede développement durabledes "ilières pêche et aqua‐culture, le ministre de laPêche et de la Sécurité ali‐mentaire Luc Oyoubi, estresté sans voix. « Je suis déçu par la situa-
tion des installations de cer-
taines infrastructures qui
ont fait l'objet de !inance-
ment, et qui sont complète-
ment laissées à
l'abandon...», a‐t‐il déploré.

Un investissement à l'eau
Construction du Centre des métiers de la pêche et de l'aquaculture

AJT
Libreville/Gabon 

Une vue des 
locaux…
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APRÈS un premier trimes‐tre plutôt terne, le groupeComilog (Eramet‐manga‐nèse) a repris du poil de labête en cette "in de semes‐tre 2015. En dépit de la baisse mon‐diale de productiond’acier au carbone et de lachute de 30 % des prix

spot (CRU CIF Chine) duminerai de manganèse àhaute teneur, le chiffred’affaires du groupe a lé‐gèrement progressé au1er semestre 2015, à 471milliards de francs (718M€ ) par rapport à 448milliards de francs (683M€) au 1er semestre2014. La production de mineraide manganèse au Gabon aatteint près de 1,9 millionde tonnes au 1er semestre2015, en constante pro‐ gression depuis le 1er se‐mestre 2014, atteignantun record pour un 1er se‐ mestre. « Les qualités intrinsèques
du gisement de Moanda au

Gabon positionnent très fa-
vorablement le Groupe sur
la courbe de coûts des pro-
ducteurs de minerai de
manganèse. Les prix des al-
liages de manganèse sont
restés globalement stables
et la production a aug-
menté de plus de 4% par
rapport au 1er semestre
2014 », indique sa maison‐mère Eramet dans uncommuniqué.Le résultat opérationnelcourant du groupe Comi‐log est de 21 milliards de

francs (32 M€ au 1er se‐mestre 2015) contre 40milliards de francs (61M€)  au 1er semestre2014. « Le 1er semestre 2015 a
été marqué par l’inaugura-
tion au Gabon du Complexe
métallurgique de Moanda.
Avec ces nouvelles unités,
Eramet réaf!irme claire-
ment sa position de leader-
ship mondial dans le
domaine des alliages de
manganèse », s’est réjouile groupe.

Le groupe Comilog rebondit au 1er semestre 
Industrie minière

MSM
Libreville/Gabon

Les installations de l'actuelle usine de la Comilog à
la gare ferroviaire .
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L’ENTREPRISE américaine VaalcoEnergy, cotée à New York, a réalisé uneproduction totale de 1,654 million debarils de brut au 1er trimestre 2015.Une production en hausse de 7% surune base comparable à 2014. Selon leprésident du pétro‐gazier texan, cetteprouesse est consécutive à la mise en va‐ leur réussie du champ Etame, avec le dé‐marrage de la production au rythme de 3400 barils de pétrole brut par jour dupuits 2‐H du sud‐est Etame.

De même, courant 2015, la compagniepétrolière prévoit une augmentationcontinue de sa production, à la lumièrede son programme de mise en valeur.Elle a élevé sa directive de production à46 000 barils équivalent‐pétrole parjour. La société d’énergie indépendante,principalement engagée dans l’acquisi‐tion, l’exploration, le développement etla production de pétrole brut et de gaznaturel, détient 28,1% d’intérêt du per‐mis sur le bloc Etame Marin, couvrant3000 km2 dans l’offshore du Gabon.

Tout va bien pour Vaalco Energy !
Hydrocarbures
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Le pétrole produit par Vaalco est
situé dans cette zone au large de

Mayumba dans le sud-est du Gabon.
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CE sera peut‐être, à terme,l'une des solutions express
au dé"icit de logements queconnaît notre pays. Déve‐loppé par la société austra‐lienne Fastbrick Robotics,un robot prénommé Ha‐drien, est capable deconstruire une maison en

seulement 2 jours. Uneprouesse technique quipermettrait de construirejusqu’à 150 logements paran, rapporte le quotidienfrançais « Le Figaro ».Hadrien est capable de
poser jusqu’à 1 000briques ou parpaings parheure. Doté d’un logiciel demodélisation et de mesure3D optique, il peut guiderlui‐même son bras méca‐nique tout en calculant l’as‐

semblage idéal en fonctionde la taille des briques uti‐lisées. Fastbrick Ro‐boticsa dépensé près de 7 mil‐lions de dollars (4,2 mil‐liards de francs) en dix anspour développer le pre‐
mier prototype, qu’elle es‐père commercialiser en2017, sur le territoire aus‐tralien dans un premiertemps. Seuls deux ouvrierssont nécessaires pourcontrôler Hadrien. 

Le robot qui construit une maison en 2 jours
International/ Insolite
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... et les étangs du Centre des métiers de la pêche
et de l'aquaculture de Libreville.
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